
DÉBATS DES COMMUNES

Article 21 du Règlement

LES JEUX OLYMPIQUES
L'ADOPTION DU PROJET DE LOI RELATIF AU FINANCEMENT

PROVENANT DE PARIS COLLECTIFS

M. Dave Dingwall (Cape Breton-Richmond-Est): Madame
le Président, nous pouvions lire hier dans le Citizen d'Ottawa
que le président de l'Association olympique canadienne, M.
Roger Jackson, en a assez des députés progressistes conserva-
teurs ...

M. Lewis: Il a reçu un coup d'aviron.

M. Dingwall: . . . à qui il reproche de retarder l'adoption de
la loi sur les paris collectifs sportifs. Les députés savent très
bien, surtout les 20 conservateurs de l'Alberta, que les Jeux
olympiques de Calgary auront lieu dans cinq ans à peine. Les
paris sportifs annoncés en 1981 représentent une aide finan-
cière importante pouvant atteindre 200 millions de dollars. Les
députés savent également que les recettes de ces paris rempla-
ceront les fonds provenant de Loto Canada que le gouverne-
ment conservateur a confiée aux provinces, en 1979, au cours
de son bref mandat.

Il est temps de s'entendre pour que cette loi soit adoptée
aujourd'hui même.

M. Lewis: Mettez-la en discussion.

M. Dingwall: Il est vraiment regrettable que les conserva-
teurs cherchent à marquer des points aux dépens du sport ama-
teur, et surtout aux dépens de l'Alberta. Par conséquent,
j'exhorte tous les conservateurs ...

M. Lewis: Mettez la loi en discussion.

M. Dingwall: ... surtout ceux de l'Alberta, à renoncer à
leurs tactiques politiques afin que cette mesure puisse être
adoptée aujourd'hui même.

Des voix: Bravo!

* * *

* (1410)

RADIO-CANADA
LA DÉCLARATION DU PRÉSIDENT CONCERNANT LES COTES

D'ÉCOUTE ET LES RECETTES

M. Gordon Towers (Red Deer): Madame le Président, c'est
avec stupéfaction que j'ai lu dans le Globe and Mail
d'aujourd'hui les remarques attribuées au président de Radio-
Canada, Pierre Juneau. D'après cet article, M. Juneau aurait
haussé les épaules et rejeté les plaintes portant que le réseau
public perdait des téléspectateurs en même temps que des mil-
lions de dollars. M. Juneau a eu un excellent maître et il se
révèle un élève fort doué dans l'art de hausser les épaules. Cela
n'excuse en rien sa façon d'agir.

Cette année, Radio-Canada recevra des deniers publics de
l'ordre de 820 millions, une hausse de 82.6 p. 100 par rapport à
l'an dernier. Les fonds augmentent, mais les téléspectateurs
diminuent. S'il n'est pas découragé par cette perspective trou-
blante, je le suis, comme d'ailleurs des millions de Canadiens.

Si M. Juneau ne s'intéresse guère aux cotes d'écoute et aux
recettes, pourquoi ne pas abandonner complètement les régions
où la société fait concurrence à d'autres stations de télévision
et de radio pour s'efforcer d'étendre et améliorer ses services

dans les régions isolées et oubliées de notre vaste pays et, ce
faisant, de réduire sensiblement la somme des deniers publics
nécessaires à l'exploitation de la société.

* * *

LES ARMES NUCLÉAIRES

L'INQUIÉTUDE CAUSÉE PAR L'ESSAI DES MISSILES DE CROISIÈRE

M. Bill Yurko (Edmonton-Est): Madame le Président,
l'opposition générale à l'essai des missiles de croisière au
Canada est fort révélatrice. Elle montre bien à quel point les
Canadiens appréhendent et craignent un cataclysme nucléaire.

Cette angoisse, cette peur, ce sentiment du danger ne vien-
nent pas des secteurs tels les camions, navires, sous-marins,
avions, fusées, vaisseaux spatiaux, missiles à courte et longue
portée, ou même les missiles de croisière eux-mêmes, qui ont
été pour la plupart mis au point grâce à une collaboration
internationale. Le Canada a bénéficié d'un accès presque illi-
mité à la technologie américaine. Cette crainte et cette anxiété
ont été suscitées par la fabrication de têtes nucléaires, par les
expériences de fission et de fusion nucléaires qui se sont multi-
pliées de façon incontrôlée à un rythme que l'on peut presque
qualifier de fou et d'insensé. Il faut mettre un frein à cette
escalade et renverser la vapeur. Des conférences au sommet
sont essentielles, voire indispensables.

Le missile de croisière est un vecteur très perfectionné. Il
marque le début d'une nouvelle génération de robots qui servi-
ront éventuellement à l'exploration spatiale. Cette nouvelle
technique est si vaste et si prometteuse que le Canada ne
devrait pas hésiter à collaborer avec les Etats-Unis dans sa
mise au point et son essai, ce qui lui permettra en même temps
de respecter ses engagements envers l'OTAN.

Le missile de croisière est un engin de destruction lorsqu'il
est porteur d'une tête nucléaire. Il nous faut nous débarrasser
des têtes nucléaires et cesser d'en fabriquer.

Toute nouvelle technique peut être utilisée à bon comme à
mauvais escient, pour construire comme pour détruire. C'est
toujours à l'homme qu'il incombe de choisir.

Mme le Président: A l'ordre, je vous prie.

* * *

LE PARLEMENT

LES PARLEMENTAIRES POUR UN ORDRE MONDIAL-
CONDAMNATION DE L'EXPULSER

L'hon. Warren Allmand (Notre-Dame-de-Grâce-Lachine-
Est): En décembre 1982, le Conseil consultatif interparlemen-
taire a tenu une réunion au cours de laquelle il a expulsé les
Parlementaires pour un ordre mondial à titre d'association
parlementaire. Il a tenu cette réunion sans envoyer ni préavis
ni invitation aux Parlementaires pour un ordre mondial et il a
attendu jusqu'en février cette année pour leur faire connaître
sa décision. Or, le conseil consultatif était composé, pour cette
occasion, de huit députés et de deux sénateurs dont aucun
n'avait été ni mandaté directement par la Chambre pour
accepter ou expulser quelque association parlementaire que ce
soit, ni non plus pour établir des critères.
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